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  Je suis arrivée à l’Ésad d’Amiens avec des connaissances 
typographiques assez sommaires, issues de ma pratique  
du graphisme. Bien que sensible à la typographie, je n’avais 
alors jamais dessiné de caractère, ni pratiqué la calligraphie. 
Le post-diplôme était pour moi une manière d’enrichir  
ma pratique graphique, afin d’acquérir une approche  
nouvelle des lettres. Je voulais concevoir une famille  
de caractères étendue, comprenant un jeu de styles complexe 
à établir en une année : un caractère de texte, une linéale 
de texte, des versions extra-grasses de titrage. Ces envies 
étant issues d’un certain pan du graphisme auquel je suis 
particulièrement sensible, je voulais créer une famille 
complète, une sorte de kit typographique.
  Les écritures non-latines et les langues en général m’ont 
toujours impressionnée. Après avoir lu un dossier  
sur la typographie arabe, notamment sur les travaux  
de Nadine Chahine, créatrice de caractères, j’ai pris 
conscience des enjeux du design de familles multi-scriptes.  
Je suis donc arrivée au post-diplôme avec l’envie de dessiner 
un caractère non-latin. Bien qu’intéressée par l’écriture 
arabe, celle-ci me semblait néanmoins beaucoup trop 
complexe à aborder en tant que novice. En regardant  
les projets de diplômes de nos confrères de l’université  
de Reading, j’ai commencé à m’intéresser à l’alphabet 
cyrillique. Cet alphabet me semblait une bonne entrée  
en matière en terme de design multi-script.
J’avais donc beaucoup d’envies, mais pas vraiment de base 
historique précise sur laquelle me focaliser pour entamer  
ma recherche et mes dessins. Les premiers mois du post-
diplôme ont donc été une période de recherches formelles  
et d’étude d’alphabets. J’avais des idées en tête, et j’ai laissé 
libre cours à l’expérimentation formelle afin d’établir  
un alphabet personnel. Les références historiques sont venues 
enrichir mon propos et mes dessins par la suite. 



I.
UNE INSpIRATION
NÉERLANDAISE
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	 Dès les premiers mois du post-diplôme, nos professeurs 
ont mis en avant la necessité de se placer dans un contexte 
de création précis, c’est à dire avoir un cahier des charges 
rigoureux dérivant d’une application préalablement  
choisie. Je me suis donc plus mise en quête d’une application 
pertinente, au détriment d’une recherche historique 
sur laquelle baser les premiers dessin du projet. Voulant 
développer une famille multi-scripte, j’ai donc choisi de 
concevoir une famille de caractères pour l’Institut  
Vavilov. Cet institut basé en Russie est la quatrième banque 
mondiale de graines et de conservation des espèces végétales. 
Cette organisation internationale publie régulièrement  
des thèses et essais sur les espèces végétales, en anglais  
et en russe. Étant dépourvu d’identité visuelle, cet institut  
me semblait un bon point de départ quand à l’application  
de mon projet puisqu’il nécéssitait un couple romain  
et italique de labeur latin-cyrillique, un bold pour offrir  
des possibilités de hiérarchisation des informations,  
et pourquoi pas une version de titrage qui serait utilisée  
pour l’identité graphique du lieu ?
	 Ce brief me convenait mais en commençant à dessiner,  
on m’a conseillé d’élargir mon projet à une application  
plus large. Sans oublier cet institut, j’ai décidé d’élargir  
à la publication littéraire plutôt scientifique, ainsi je pourrais 
me permettre de dessiner un display un peu plus expressif ; 
les besoins typographiques restant les mêmes que ceux 
esquissés pour l’institut, romain et italique latin et cyrillique, 
un gras ainsi qu’un display. Une famille complète pour 
l’édition comme pour l’identité visuelle.  

— ORIGINES DU PROJET
	 Premières intentions
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	 L’alphabet cyrillique est encore récent et a subi  
de multiples changements. Sans en faire l’histoire complète, 
celui-ci a changé de manière drastique au XVIIIe siècle  
sous le règne de Pierre Le Grand. Il fit adopter une réforme 
de latinisation, aussi bien dans les coutumes de la vie 
quotidienne, que dans la typographie. Avec l’alphabet latin  
et grec comme modèle, l’alphabet cyrillique s’est vu 
profondémment modifié. Celui-ci ne s’est réellement stabilisé 
qu’au début du siècle dernier. Le russe ne comporte pas tous 
les glyphes de l’alphabet cyrillique (certaines lettres 
sont ajoutées pour le bulgare par exemple). Je me suis fixée de 
dessiner un cyrillique étendu. 	
	 L’alphabet comporte 33 lettres, et les différences entre  
les bas de casses et capitales sont beaucoup moins 
importantes qu’en latin. On compte 6 descendantes,  
2 ascendantes et seulement 8 lettres rondes sur 33,  
d’où un rythme similaire à celui des petites capitales.  
8 lettres bas de casses sont identiques au latin, contre 10  
en italique (voir schémas ci après). 
	 Nous constatons ci-dessous le rythme différent très carré 
et horizontal du cyrillique.

«Доноры хозяйственно ценных признаков 
льна, созданные в ВИР, ВНИИЛ и НИИЛК 
(Украина) несколько лет изучались на 
полях Пушкинских лабораторий ВИР, их 
технологический анализ проводился в 
Московском отделении. Математическая 
обработка полученных данных проведена 
факторным анализом методом главных 
компонент в среде. Первые два фактора 

— Exemple d’un texte en cyrillique.
Composé en Brill, 14 pt

— LES CARACTÈRES MULTI-SCRIPTS
	 L’alphabet cyrillique

	 Depuis quelques années, la typographie multi-scripte  
est en pleine expansion. Cependant, une approche trop 
primaire de l’alphabet non latin peut conduire à des résultats 
peu satisfaisants. La lecture d’ouvrages spécialisés était 
nécessaire afin d’établir des bases solides, mais aussi afin  
de prendre conscience qu’il ne s’agit pas simplement 
d’adapter les formes latines à l’alphabet non-latin. En effet, 
Jonathan Perez, un des fondateurs du projet de caractère 
Colvert (latin, arable, grec et cyrillique), explique dans 
l’article « The design of multilingual type families »,  
qu’il faut donner la priorité à la lisibilité et à l’expression  
de chaque système d’écriture, tout en jouant sur des 
équivalences optiques (chasses, graisses, etc). Il ajoute que 
vouloir concevoir deux systèmes d’écriture de la même 
manière est peu efficace pour les lecteurs. Il explique  
la tendance que peuvent avoir les dessinateurs de caractères  
à trop vite oublier les utilisateurs des écritures non-latines,  
en copiant directement les formes du latin sans les adapter. 
	 La lecture de l’article « ITC Cyrillics, a case study »  
de Maxim Zhukov m’a également fait prendre conscience 
que contrairement au latin, l’alphabet cyrillique est très 
récent. Bien que la typographie cyrillique soit en constante 
évolution, la production de fontes a réellement débuté  
à la fin des années 1980 avec la compagnie ITC et ParaType. 
Zhukov préconise lui aussi le respect des structures  
si particulières du cyrillique. Bien que cet alphabet ait  
des correspondances avec le latin, il possède son propre 
rythme et sa propre couleur. Il met aussi en avant  
le challenge qu’est le dessin d’une extension cyrillique  
d’après un romain existant. Le latin et le cyrillique,  
bien que conçus ensemble ne seront utilisés à l’unissson  
que dans des cas très particuliers. L’adaptation en cyrillique, 
semblable à une traduction de poéme, doit suivre le style, 
l’esprit de l’original, tout en étant naturel lorsque  
composé seul. 

COLVERT
Natalia Chuvatin - Jonathan Perez 

Kristyan Sarkis - Irene Vlachou

— LES CARACTÈRES MULTI-SCRIPTS
	 Premières intentions
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	 Bien que je n’ai pas choisi une période précise historique 
comme point de départ pour mon projet, j’avais tout  
de même en tête des styles typographiques. Une direction 
première était d’avoir un caractère efficace et confortable 
pour un usage en texte de labeur, mais qui en grand corps, 
aurait une identité « graphique » singulière (à la manière  
de Radim Pesko, p. 48).
	 Je ne peux pas dire que les caractères suivants étaient  
les références majeures de mon projet, mais plutôt  
des références personnelles. Ayant un goût prononcé  
pour le graphisme néerlandais, je me suis rendue compte 
que les caractères que j’appréciais était eux aussi néerlandais. 
En effet, j’admire le travail de Martin Majoor, le Scala 
est aujourd’hui un classique, pourtant je suis toujours 
impressionnée par ce caractère, expressif en texte comme  
en titrage. J’aime beaucoup le dessin cisaillé des lettres  
ainsi que le fait que cette impression ne nuit en rien  
à la lisibilité des lettres..
	 Je suis aussi très sensible à l’esthétique du travail  
de Gerard Unger. Les empattements triangulaires  
et les dessins épurés m’ont toujours plu, cela étant issu  
de ma pratique du graphisme. Le NuSwift est un caractère 
que j’apprécie particulièrement, par son rythme acéré  
et ses formes robustes. 
	 Le DTL Documenta, (Dutch Type Library) est aussi  
un de mes caractères de référence. Très stable avec  
ses empattements rectangulaires, il a une couleur soutenue 
en texte grâce à son contraste modéré. Élégant et 
contemporain, j’appprécie les détails tels que le dessin  
du a, sans goutte. 
	 Je n’ai pas voulu prendre ces caractères que j’appréciait 
réellement comme base formelle stricte de départ  
pour mon projet, car j’aurais eu tendance à les prendre  
comme modèle. C’est avec le recul que je me rends compte 
que j’ai ré-injecté certaines formes au sein de mon projet : 
empattements rectangulaires, et triangulaire, faible 
contraste, dessins « purs »...

Scala
Martin Majoor, 1990

NuSwift
Gerard Unger, 1989

DTL
Documenta
Franck E. Blockland, 
1993

— UNE ORIENTATION STYLISTIQUE
AMORÇÉE

	
абвгдеёжзийкл
мнопрстуфхцч
шщъыьэюя
абвгдеёжзий 
клмнопрстуф 
хцчшщъыьэюя

абвгдеёжзийкл
мнопрстуфхцч
шщъыьэюя
абвгдеёжзий 
клмнопрстуф 
хцчшщъыьэюя

—alphabet cyrillique, 
caractères en usage pour le russe.
Brill Roman - 40 pt
Le caractère Brill est un projet  
de commande réalisé par John Udson 
pour l’éditeur Brill en 2011.

—alphabet cyrillique, 
caractères en usage pour le russe.
Brill Italic - 40 pt



16 II.
La part de 
L’expérimentation

« Scala is not an academic revival  
of a single historic typeface but shows  
influences of several historic models. » 
Le Scala a été dessiné par Martin Majoor 
en 1990. 

« It is a striking type, with large serifs, 
large counters and letters that produce 
a particularly strong horizontal impression »
Le Swift a été dessiné par Gerard Unger 
en 1989.

« The idea was to develop a typeface that  
on the one hand would present a recognizable, 
contemporary, and powerful image, and  
on the other hand would work well in small 
text sizes, irrespective the applied resolution »
Le DTL Documenta a été dessiné  
par Frank E. Blokland en 1993.
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Pour les premières phases du travail, j’ai tout d’abord laissé 
une grande place à l’expérimentation formelle. J’ai travaillé 
par croquis spontanés, pochoirs et découpes aux ciseaux.  
Le premier jet ci-dessous est beaucoup trop inspiré du Skolar 
que j’avais tendance à prendre pour un modèle.  
Ayant du mal à me détacher de cette source, j’ai ensuite 
travaillé par découpe papier, sans regarder de caractères.
 

Spécimen du Skolar — David Brezina
Rosetta Type

sein descendance 

scia hies candis 

cannes once 

consonances on 

nie chicanassions 

dan dessaisies 

assonance ancien 

dissensions 

casassions casinos 

a
e

adhesion

12/02/13
12 pt

— Première numérisation d’après les croquis spontanés ci-dessus.  
L’influence du caractère Skolar se remarque au niveau des brisures de courbes.

Caractère noir et robuste. 23/03/13.

—DESSINS, POCHOIRS
ET EXERCICES AUX CISEAUX

	 Émergence d’un premier registre formel
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— Expérimentation formelle. Formes plus ouvertes, axe droit et empattements triangulaires.
03/03/13.

— Extrait d’une première épreuve de caractère, corrigée.
On remarque ici que les notions de proportions et de contrastes ne sont pas encore maîtrisées.

20/03/13.
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adhesion

adhesion

donne ah sonnons sono inonde 
non endossons osa ides inondas�
sions no aides aie aida dessine 
naissons son adonnasse inondai 
hennissons sonnai nos saine 

donne ah sonnons sono inonde non 

endossons osa ides inondassions 

no aides aie aida dessine naissons 

son adonnasse inondai hennissons 

sonnai nos saine inondassions an 

02/04/13

29/03/13

adhen
ne dada nanan nanan dada dan 

nanan and dada dada en de dada 

en and en dan and and nanan 

nanan nanan dada dan and na�

nan de dan and nanan and dada 

26/03/13

Les trois essais ci-après ont été esquissés par découpe 
papier, puis redessinés au calque. On constate un grand 
manque de maturité dans ces dessins, je n’avais pas encore 
intégré la notion de « système typographique ».  
Cependant, cette exploration de base m’a permis de faire 
émerger des principes formels principaux, que j’ai décidé 
d’exploiter par la suite.

— Exercices aux ciseaux.
Obtenus dans la même journée, ces 
3 n ont servis de base pour réaliser 3 
numérisations différentes.

— Numérisation. 
Réalisés à partir des lettres découpées, et d’un travail au calque 
pour la version du 2/04/13.

— Corrections apportée à la première numérisation.
La graisse atténuée, on remarque un meilleur équilibre du bloc texte. 

31/03/13.
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adhesion

donne ah sonnons sono 

inonde non endossons osa 

ides inondassions no aides 

aie aida dessine naissons 

son adonnasse inondai 

hennissons sonnai nos 

saine inondassions an aide 

dosais oses dada dessinions 

adonne hisses assied nos 

donne ah sonnons sono 
inonde non endossons osa 
ides inondassions no aides 
aie aida dessine naissons 
son adonnasse inondai 
hennissons sonnai nos 
saine inondassions an aide 
dosais oses dada dessinions 
adonne hisses assied nos 

donne ah sonnons sono 

inonde non endossons osa ides 

inondassions no aides aie aida 

dessine naissons son adonnasse 

inondai hennissons sonnai 

nos saine inondassions an aide 

dosais oses dada dessinions 

n n

n n

n n

n
03/04/13 10/04/13

12/04/13 15/04/13

29/03/1326/03/13

04/03/13

— Piste choisie 
pour un développement formel. 
29/03/13.

— Évolution formelle sur le mot « adhesion ». Réglages des proportions sur les dernières versions. 
L’idée de départ d’une attaque connectée au déliée est peu à peu laissée de côté 

pour développer un nouveau repertoire formel, plus stable (15/04/13).

QUIOSCO

6 STYLES: REGULAR, ITALIC, SEMIBOLD, SEMIBOLD ITALIC, BOLD, AND BOLD ITALIC

AVAILABLE FROM FONT BUREAU AND ITS DISTRIBUTORS

“Kiosk” in Spanish is Quiosco, also the name of a text family designed by Cyrus Highsmith (after Prensa) 
that follows W. A. Dwiggins in deliberately contrasting character outline with the counter shape. Highsmith 
addresses the narrow news column by bringing new life to the forms of a newspaper text face while adding 
nothing to character width. Quiosco permits more compact word spaces with no loss of readability; fb 2006

MEDIEVAL TAILORING
BOLD

Serving the Chivalric Community Since 1286
ITALIC

Knightly Service
REGULAR

Gauntlet
SEMIBOLD

In by Dusk, Ready by Sunrise
ITALIC

Does this breastplate make me look fat?
BOLD ITALIC

543 LBS OF IRON
REGULAR

Dents Mended While U Wait
REGULAR

How Quixotic!
ITALIC

Hammered & Pressed
BOLD

I’m Afraid this Hauberk is a Real Mesh
SEMIBOLD

COAT OF ARMS
SEMIBOLD ITALIC

  J’ai passé beaucoup de temps à essayer de rendre 
fonctionnelle la connexion attaque-délié que j’avais  
esquissée précédemment. Cette caractéristique a été  
l’un des points de départ de mon romain actuel.  
En essayant de stabiliser cette forme, je suis allée 
naturellement vers un vocabulaire spécifique. 
  En essayant faire fonctionner cette idée en tant  
que caractéristique dominante, je me suis confrontée  
à des réglages de masses. Cette étape m’a permis de prendre 
conscience de l’image de la lettre en petit corps et  
des ajustements nécessaires à son bon fonctionnement.  
J’ai alors travaillé beaucoup plus en détails mes formes. 
J’avais tendance à dessiner mes tracés intérieurs et extérieurs 
de la même manière. Après l’étude du Quiosco de Cyrus 
Highsmith, j’ai essayé d’apporter plus de vigueur à  
mon romain, en dessinant les contreformes différemment  
des contours extérieurs.

Quiosco — Cyrus Highsmith
Font Bureau

— Recherches par croquis  
de connections entre l’attaque  
et le délié du n. Mars 2013.

—DESSINS, POCHOIRS
ET EXERCICES AUX CISEAUX

	 Expérimentations autour des connexions
			  attaque-délié, ajustement des dessins
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adhesion

adhesion

adhesion

adhesion

15/04/13

19/04/13

14/05/13

15/05/13

donne ah sonnons sono 
inonde non endossons osa 
ides inondassions no aides 
aie aida dessine naissons 
son adonnasse inondai 
hennissons sonnai nos 
saine inondassions an aide 
dosais oses dada dessinions 
adonne hisses assied nos 
doses osa sosies nais si ni 

donne ah sonnons sono 
inonde non endossons osa 
ides inondassions no aides 
aie aida dessine naissons 
son adonnasse inondai 
hennissons sonnai nos 
saine inondassions an aide 
dosais oses dada dessinions 
adonne hisses assied nos 

doses osa sosies nais si ni 

donne ah sonnons sono 
inonde non endossons osa 
ides inondassions no aides 
aie aida dessine naissons 
son adonnasse inondai 
hennissons sonnai nos 
saine inondassions an aide 
dosais oses dada dessinions 
adonne hisses assied nos 
doses osa sosies nais si ni 

— Évolution formelle influencée par 
l’étude des caractères de Fleischmann 
(p 31). Modification de la goutte et de la 
pente du a, dessin plus maîtrisé du s.

— Émergence d’attaque triangulaires 
radicales. Ouverture du e, inclinaison  
de l’axe du o. Empattements bruts.

— Abandon des gouttes au profit 
d’attaques triangulaires. 

1

1

2

3

3

4

4

	 Malgré quelques paramètres formels définis,  
mon romain manquait encore grandement de cohérence.  
Je ne maîtrisais pas du tout les questions de chasse  
et de proportions des caractères. Après une confrontation  
de mon romain avec quelques caractères de textes (choisis 
après la lecture de l’ouvrage de Robert Bringurst,  
The elements of typographic style), j’ai longuement étudié 
les proportions des bas de casses sur quelques alphabets 
de référence. 
	 J’ai également ciblé ma recherche au niveau  
de la longueur des ascendantes et descendantes. Je me suis 
notamment intéressée aux proportions humanistes telles 
qu’on peut les retrouver dans les caractères de textes 
Garamond (observation d’un spécimen original reproduit 
dans le spécimen du Garamond Premier Pro, et étude  
du Garamond Premier Pro de Robert Slimbach ; p 30).  
Les proportions de ces caractères sont très lumineuses, 
élégantes et réputées pour leurs lisibilité. Mon caractère avait 
un grand besoin de proportions plus stables et harmonieuses.  
	 Contrairement à une tendance récente qui consiste  
à dessiner les ascendantes et descendantes très courtes afin 
d’améliorer la lisibilité, j’ai délibérément choisi d’appliquer 
des proportions beaucoup plus classiques. Un œil assez petit, 
des ascendantes et descendantes très longues qui donnent  
à mon alphabet une couleur beaucoup plus confortable.  
Il s’opère également un décalage entre l’aspect très  
classique dégagé par le bloc texte en corps 12, et le dessin  
de chaque lettre très minimal, radical. J’ai également réglé  
les proportions de chasses des lettres entre-elles afin d’avoir 
un caractère beaucoup plus fonctionnel.  
	 Mes professeurs m’ont également conseillé de me 
documenter sur la création typographique néerlandaise 
plus ancienne.

hh

d d 
a  a 
s   s 

donne ah sonnons sono  
inonde non endossons osa  
ides inondassions no aides  
dessine naissons son adon  
inondai hennissons sonnai  

donne ah sonnons sono  

inonde non endossons osa  

ides inondassions no aides  

aie aida dessine naissons  

son adonnasse inondai  

Réajustement des proportions.
Comparaisons sur un même corps.

03/04/13 12/04/13

—DESSINS, POCHOIRS
ET EXERCICES AUX CISEAUX

	 De nouvelles réfèrences
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Romain corps 12, J.M. Fleischman,
Spécimen La Maison Enschedé 1703–1953, 

Haarlem, Joh. Enschedé en Zonen, 1953.
Parangon, Garamont, tiré d’un spécimen produit pour Christophe Plantin par Hendrick van der Keer, 

environ 1570. Source : Musée Plantin. Visuel extrait du spécimen Garamond Premier Pro, Robert Slimbach.

	 L’étude des caractères de Johann Michel Fleischman créés  
au XVIIIe siècle (ci-contre) pour l’imprimerie Enschédé 
m’ont également aidé dans le réglage des proportions.  
J’ai également testé des attaques sous forme de gouttes,  
mais je me suis vite éloignée de ce registre, que je trouvais 
trop historique et maniéré par rapport à mon design.  
Je voulais aller vers des formes plus épurées, minimalistes.
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	 Au mois de mai, je me suis intéressée au travail  
de William Addison Dwiggins (1880-1956), un dessinateur 
de caractères, calligraphe, typographe et designer de livre 
américain, vouant également une passion pour la conception 
de marionnettes. 
	 La formule M est un principe émis par Dwiggins pour  
la création de pantins, qu’il a appliqué au dessin de caractères. 
Après s’être rendue compte que le visage sculpté d’une jeune 
fille, avec des traits doux et délicats apparaissait élégant  
au premier rang, mais complètement disgracieux au dernier 
rang, il a décidé de sculpter le visage différemment :  
des surfaces planes aux arêtes vives. 

« These sharp-cut planes, when viewed on the stage, 
by some magic transformed themselves into delicately 
rounded curves and subtle modellings ; and the faces 
looked like young girls from clear across the room as we 
as from front benches. » 

William Addison Dwiggins 
	
	 Constatant cet effet d’optique, il appliqua cette théorie  
au dessin typographique. En accentuant la géométrie de 
certaines lettres, il remarque que l’œil va naturellement 
interpréter ces formes brutes comme des courbes lisses.
	 Fascinée par cette découverte, j’ai décidé d’appliquer  
la formule M à mon dessin, et de synthétiser ainsi  
la structure générale de mon alphabet. Mon romain  
étant destiné à un usage en texte long, je n’ai pas hésité  
à rationaliser et géométriser de manière franche  
et radicale mon dessin. 
	 L’étude du travail de Dwiggins a également été un déclic 
pour mon projet. En effet, j’avais enfin pris conscience de 
la notion de système typographique après observation 
rigoureuse de ses caractères.

Interrobang 4 , 
William Addison Dwiggins,

No. 1 Summer 2006, Tamye Riggs, 
Stephen Coles, Alameda, USA, SOTA 

(The society of Typographic 
Aficionados), 2006.

—LA FORMULE M de W.A. DWIGGINS
	 Présentation

	 Vers la mi-mai, nous avons eu la chance de rencontrer 
Gerry Leonidas, directeur du Master Typeface Design  
de l’université de Reading. Nous avons pu avoir un bilan  
de sa part sur notre romain. Il m’a fait comprendre que  
mon travail était encore beaucoup trop hétéroclite.  
En effet, je n’avais pas encore intégré la notion de système 
typographique au sein d’une famille. Je devais donc faire  
des choix, et ne garder qu’une idée formelle principale, 
dessiner un caractère « self-conscious », c’est à dire conscient 
de ses propres spécificités. 
	 J’ai donc longuement étudié les caractères, et re-dessiné 
mon alphabet en tant que système très modulaire. 

adhesion
rances criailler essora 
pouvais hue serins  
oeuvrai alerta lime 
nef historier bref 
mile localisaient four 
prise tapes cou levure 
teinterions soulier 
filins drop tuf buses 
insonorisons adores 
repeuple usineras cil 
sulfateuse tan hua 
appris dt licol pub sema 
talc tapotais bondis 

a b c d e 
f h i l m 
n o p q r 

s t u v
— Version du romain présentée à Gerry Leonidas. Ensemble trop disparate et incohérent.

19/05/13

—READING, une étape décisive
	 Rencontre avec Gerry Leonidas
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MSS by WAD, The Typophiles, New York, 1947.Spécimen original du caractère Electra.
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badinoulm
29/05/13

29/05/13

29/05/13

landau abominai no mouilla mil 
ban mima blondi amadouai lib 
abandon ballon mi laid oublia 
maman lama ban bambou muai 
mondial obnubila abandonnai 
aima mouilla diabolo lima ail 
louaimi allumai animai oubli lob 
daim mua bouillonna 
abandonnai ma moi lundi bina 

landau abominai no mouilla mil 
ban mima blondi amadouai lib 
abandon ballon mi laid oublia 
maman lama ban bambou muai 
mondial obnubila abandonnai 
aima mouilla diabolo lima ail louai 
mi allumai animai oubli lob daim 
mua bouillonna abandonnai ma 
moi lundi bina moulu oublia mm 

landau abominai no mouilla mil ban mima 
blondi amadouai lib abandon ballon mi laid 
oublia maman lama ban bambou muai mondial 
obnubila abandonnai aima mouilla diabolo 
lima ail louai mi allumai animai oubli lob daim 
mua bouillonna abandonnai ma moi lundi bina 
moulu oublia mm mua dominai boul balla moud 

badinoulm

badinoulm

1

1

2

2

	 Suite à la rencontre avec Gerry Leonidas, j’ai décidé  
de supprimer de nombreux éléments formels  
et de me focaliser sur l’essentiel. J’ai choisi de garder  
la structure de mon n, et les attaques triangulaires  
très saillantes. Face à ces premiers choix, je devais régler  
un autre problème majeur, celui du placement des masses !  
  J’ai donc appliqué la formule M à mon romain.  
La schématisation des formes m’ont permis de prendre 
conscience des placements de masse. Sur la structure  
de mon n, on remarque un déplacement de la masse  
sur la partie supérieure de la lettre. Je devais donc réussir  
à placer les masses de cette manière sur mes autres caractères, 
afin d’obtenir un gris optique cohérent. Le placement  
des masses sur les parties supérieures n’est pas sans rappeler 
les recherches de Roger Excoffon. En effet, Excoffon a mené 
un grand projet expérimental sur les questions de lisibilité. 
Un placement des masses sur la partie supérieure des lettres 
améliorerait grandement le confort de lecture.

n

— Ci-contre, Étude raisonnée du 
Catsilou, extraits du tapuscrit, 1956. 
Visuel extrait de l’ouvrage Roger 
Excoffon et la Fonderie Olive, 
Ypsilon Éditeur, 2011.

Contreformes carrées 
et attaques triangulaires.

—LA FORMULE M de W.A. DWIGGINS
	 Application



36 III.
la stabilisation
du romain

— Extraits de carnets de croquis, recherches formelles. 
Mars, avril et mai 2013.
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	 Suite à l’application de la Formule M de Dwiggins,  
j’ai expérimenté de nombreuses formes, notamment 
d’empattements. En effet, mes dessins précédents  
ne soutenaient pas réellement le rythme de mon alphabet. 
Celui-ci ayant un aspect assez géométrique avec ses 
contreformes carrées, j’ai décidé de dessiner les empattements 
rectangulaires. Cependant, afin de ne pas tomber dans  
un style de caractère mécane, j’ai délibérément choisi  
de garder mes empattements triangulaires sur les parties 
supérieures des lettres. Afin d’alléger le style, j’ai supprimé 
la goutte du a, et dessiné de manière beaucoup plus radicale 
les sorties du j, r et y. Ces formes « rubans » ont été dessinées 
spontanément par croquis. J’ai également décidé de garder 
mon o bas de casse avec un axe incliné afin de rester 
cohérente avec mon placement de masse sur les parties 
supérieures des lettres. 

adhesion

adhesion

adhesion
NuSwift — Gerard Unger

DTL Documenta — Dutch Type Library

adhesion

rances criailler essora 
pouvais hue serins  
alerta lime nef historier 
bref mile localisaient 
four prise tapes cou 
levure teinterions 

rances criailler essora 
pouvais hue serins  
alerta lime nef historier 
bref mile localisaient 
four prise tapes cou 
levure teinterions soulier 

1

1

2

2

— Comparaison entre la version précédente [1] du 19/05/13 et de la version présentée au bilan de juin [2]. 
Mise en avant des caractéristiques formelles : des contreformes rectangulaires, triple repertoire formel :  

triangles, rectangles et « rubans ».

—choix formels pour stabiliser
le romain

	 Bilan intermédiare, juin 2013
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а б в е г и н 
о п р с т у 

ф ч ш ъ ы ь

нn
  En parallèle, j’avais esquissé quelques glyphes cyrilliques. 
Afin de garder une cohérence formelle entre mon romain 
et ce nouvel alphabet, j’ai décidé de développer un autre 
répertoire de formes pour que les glyphes cyrilliques aient des 
empattements triangulaires sur les parties supérieures des 
lettres. 

вершина сравнить ар рве во навинчивать 
настругать бес горбатить они ау спеет 
нечто турнир отбор пена ишь синопсис 
у настигать проштопать притру апис 
отвесить вытечь пан арап сушь пиво обо 
фон чьи нерв сиг иранист рвач фа пристав 

12/06/13
14 pt

a b c d e 
f g h i j k 
l m n o p 
q r s t u v 

w x y z
— Version du romain présentée au bilan intermédiaire, juin 2013. 

3 répertoires formels : attaques triangulaires, empattements rectangulaires, sorties « rubans ».
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	 Le projet de caractère Fedra notamment l’élaboration du 
Fedra Serif est une référence majeure, au niveau des concepts 
inhérents plutôt qu’au dessin de la fonte. Peter Biľak qualifie 
le Fedra Serif de « poly-historique » car il rassemble 
 une variété de sources historiques de différentes période,  
et synthétique car plusieurs méthodes de constructions sont 
appliquées à la conception du Fedra Serif (dessin, modules, 
géométrie...). 
	 Cette multiplicité d’influences se rapproche de mon 
romain, qui est aussi le fruit de sources historiques 
différentes : un œil et des proportions classiques inspirées  
du Garamond, un dessin minimal et radical inspiré  
des principes de Dwiggins, des empattements rectangulaires 
type caractères mécanes et des empattements triangulaires 
inspiré par une esthétique néerlandaise (notamment  
du travail de Gerard Unger). 

« While the overall design is a rigorously planned  
as the Romain du Roi, the more playfull details refer  
to other periods. The varying angles of the italic show 
an influence of Garamond and contemporaries. » 

Jan Middendorp

Visuel ci-dessus et ci-dessous 
extraits de : Dutch Type, 

Jan Middendorp,
010 Publishers, Rotterdam, 2004.

—La problématique 
des styles différents 

	 Au sein du dessin de caractère

	 Ayant esquissé deux répertoires formels opposés  
dans mon romain, je me suis alors penchée sur la question 
des styles différents au sein des familles de caractère  
afin d’appuyer mon propos. En premier lieu, j’ai regardé 
quelques superfamilles (famille de caractères comprenant  
des variantes à classification multiple : empattements,  
sans empattements, mécanes, chasse fixe...). Avant le 
lancement du projet, je souhaitais travailler sur un couple, 
deux style opposé dans une même famille. Je suis naturel-
lement revenue vers cette première documentation  
de référence et les notions de superfamille. 
	 Les premières familles que j’ai regardé ne concernaient  
pas réellement mon projet (Nexus de Martin Majoor, Thesis 
de Lucas de Groot entre-autres), puisque c’est l’emploi d’un 
squelette commun qui fait cohabiter les différents styles. 
J’ai notamment regardé des couples célèbres, tels que le  
Mr et Mrs Eaves, le Scala et Scala Sans, le Nexus et le Seria. 
Les dessins sont certes dessinés en fonction de la variante, 
mais partent d’une base commune. L’esprit est donc le même 
sur une version la sans et sur la version avec empattements.  
	 Le travail de Sarah Kremer, et Thomas Bouville,  
anciens étudiants du post-diplôme se rapprochait déjà plus 
de mon concept, mais mon intention n’étant pas de dessiner 
des variantes j’ai recentré mes recherches sur des exemples 
plus en accord avec mon propos. 

kelvin
kelvin
kelvin
kelvin

Sarah Kremer - Bartok
2012

Thomas Bouville - Kelvin
2013

—La problématique 
des styles différents 

	 Au sein de la famille
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	 Pour la finalisation de mon romain, j’ai regardé deux types 
de caractères, afin de voir comment se comportaient  
les empattements en petit corps dans ces deux registres.  
La difficulté a été de les faire cohabiter ensemble  
et de nombreux réglages de détails ont été nécessaires afin 
de trouver le bon équilibre entre les masses.
	 La documentation est une part importante du projet.  
J’ai donc observé des caractères à empattements à forme 
rectangulaires, mais qui n’étaient pas non plus des caractères 
repertoriés comme des mécanes. Il était important pour 
moi de voir comment se construit le système typographique 
autour de ces formes, et quelles ont été les solutions mises  
en place pour élaborer un système de gouttes, quel a été  
le traitement des courbes etc. Les mêmes observations  
ont été faites du côté des caractères à empattements 
triangulaires, qui possèdent eux, un rythme plus incisif. 
	 Le défi pour moi a donc été de faire fonctionner ensemble 
ces deux formes opposées, et les harmoniser au sein  
d’un registre formel particulier. Je me suis également posé  
la question des terminaisons, et ai décidé de les dessiner  
de façon triangulaire, afin de suivre mon parti-pris initial. 

adhesion

adhesion

adhesion

adhesion

adhesion

adhesion

c f y

DTL Documenta — Dutch Type Librairy

Charter — Matthew Carter

Scala — Martin Majoor

Warnock Pro — Robert Slimbach

NuSwift — Gerard Unger

Mercury G1 — Hœfler and Frere-Jones

— Un caractère entre deux styles
	 Des références opposées

rdli
	 Bien que mon romain ait été pratiquement finalisé  
au mois de juin 2013, j’ai pris cependant quelques dernières 
décisions formelles afin d’uniformiser le design. Des formes 
ont donc été retravaillées légèrement. J’ai notamment adouci 
les contreformes de mes lettres rondes pour qu’elles soient 
plus en harmonie avec mon o, et surtout beaucoup  
moins carrées et rigides. J’ai décidé d’assumer la différence 
entre mes attaques et mes empattements, et l’ai appliquée  
aux lettres telles que le k, v, w, x et y. Les terminaisons  
du s ont été harmonisées avec celles du c, j’ai aussi dessiné  
de manière plus radicale l’oreille de mon g, et la forme  
de mon r. Ces changements ont permis d’aboutir à un corps 
de texte beaucoup plus stable.

rdli

adhesion
adhesion

rances criailler essora pouvais hue serins alerta lime nef 
historier bref mile localisaient four prise tapes cou levure 
teinterions soulier filins drop tuf buses insonorisons 
adores repeuple usineras cil sulfateuse tan hua appris dt 
licol pub sema talc tapotais bondis obliqua enamoures 
bouc notaient tonifiions fisc amnistierais stratifications 
amnistiassions phrase poncer ma oui bu cou soli ms 

rances criailler essora pouvais hue serins alerta lime 
nef historier bref mile localisaient four prise tapes 
cou levure teinterions soulier filins drop tuf buses 
insonorisons adores repeuple usineras cil sulfateuse tan 
hua appris dt licol pub sema talc tapotais bondis obliqua 
enamoures bouc notaient tonifiions fisc amnistierais 
stratifications amnistiassions phrase poncer ma oui 

1

1

2

2

Style « old style radical »

Style mécane

— Comparaison entre la version 
présentée en juin au bilan et le romain 
actuel. Les derniers ajustement formels 
contribuent à un corps de texte 
beaucoup plus équilibré.

— Un caractère entre deux styles
	 Image actuelle de mon caractère
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— Images ci-contre et ci-dessus extraites du site : radimpesko.com

Avec ses proportions très classiques et un axe incliné,  
mon romain en corps 12 semble beaucoup moins brut que 
 lorsqu’on le regarde en grand corps. Les particularités 
formelles, notamment le jeu d’empattements opposés,  
se calment dès que l’on passe en corps de texte. Je souhaitais 
avoir un caractère graphique avec des particularités formelles 
fortes en grand corps, mais également un grand confort  
de lecture. J’ai également été influencée par le travail  
de Radim Pesko, qui semble loin des conventions typo-
graphiques. le Mitim, un romain de labeur dessiné pour 
Dot Dot Dot depuis 2005, fait preuve d’une très grande 
expressivité, avec des détails qui sautent aux yeux lorsqu’on 
observe le caractère en grands corps, mais qui, sur une vue 
d’ensemble, s’intègrent parfaitement dans l’alphabet. 

	 Ce côté graphique et cette bizarrerie contrôlée (italiques 
inversées) m’ont inspiré et c’est en regardant ce type  
de caractère que j’ai décidé d’assumer complètement  
la disparité de mes empattements supérieurs et inférieurs.  

« We commissioned Radim Pesko to produce a text 
typeface, Mitim, whose successive iterations were 
used in issues 11–20. Mitim, with all its features, flaws 
and limitations (a single typeface with no extra styles) 
became an integral part of Dot Dot Dot’s identity,  
and the magazine finally found its true voice » 

Peter Bil’ak

— Couverture du magazine
 Dot Dot Dot

— Un caractère entre deux styles
	 La bizarrerie contrôlée :
	 le travail de Radim Pesko
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a b c d e 
f g h i J k 
l m n o p 
q r S t U  
V W X Y z

— Jeu de capitales actuel, 96 pt.

	 Mon premier jeu de capitales était assez spontané,  
avec des formes assez particulières pour K R et Q.  
Cette version présentée au bilan intermédiare (juin 2013) 
n’était pas encore tout à fait stabilisée, tant au niveau  
du design que des proportions. Ces dernières étaient en effet 
complètement aléatoires.  
	 J’avais également dessiné des empattements rectangulaires 
sur les parties hautes. À la suite du bilan intermédiaire,  
mes professeurs m’ont encouragée dans le developpement  
de la différence entre les empattements supérieurs  
et inférieurs.  
	 J’ai donc appliqué des empattements triangulaires  
sur les parties supérieures de mes capitales. J’ai également 
revu leurs proportions. Mes bas-de-casse, malgré leur dessin 
très minimal et brut, ont les proportions d’un caractère  
de texte très classique et des ascendantes et descendantes 
très prononcées. Il m’a semblé logique d’étudier des dessins 
classiques de capitales afin de régler mes proportions.  
J’ai tout d’abord regardé des caractères reprenant les gravures 
lapidaires romaines, comme le Trajan. J’ai donc observé  
ce types de proportions et les ai appliquées à mon alphabet. 
Cependant, je n’était pas réellement satisfaite du résultat.  
Le B était beaucoup trop étroit, et ce genre de proportions 
ne s’adaptait pas du tout à mon design. Ayant des caractères 
très lumineux, j’ai décidé de revenir finalement vers  
des proportions plus larges. 
	 M’étant inspirée des proportions des caractères  
de Garamont, je les ai de nouveaux observées afin d’étudier 
les capitales. Ce type de structure laisse entrer beaucoup  
plus de blanc dans mes lettres, et est beaucoup plus en accord 
avec mes bas-de-casse. 

a b c d e f
g h i k l m
n o p q r t
U  V W X Y z

Trajan Pro — Carol Twombly
1989

Garamond Premier Pro
Robert Slimbach

1989

a b c d e f
g h i J k l m
n o p q r S t
U  V W X Y z

a b c d e f
g h i J k l m
n o p q r S t
U V W X Y z

a b c d e f
g h i J k l m
n o p q r S t
U V W X Y z

12/06/13

10/10/13

—LES CAPITALES
	 Évolution des dessins



50 VI.
Le couple
romain italique

— Extraits de carnets de croquis, recherches formelles et corrections. 
Mai 2013.
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	 Mes premières recherches d’italique datent d’avril 2013.  
À cette période, mon romain n’était pas du tout stabilisé, 
j’errais encore entre les repertoires formels inspirés  
de références diverses. Cependant, au sein de cette confusion, 
j’avais des idées assez précises pour mon italique. 
	 L’atelier Signes (atelier de calligraphie et typographie 
animé par Patrick Doan) m’avait déjà mise à l’aise  
avec la structure chancelière, que je trouvais très attrayante. 
Contrairement à mon romain, très stable et vertical,  
je souhaitais avoir un dessin d’italique qui diffère  
de celui du romain. L’italique et le romain sont issus de deux 
styles d’écriture totalement différents, et je voulais rester 
dans cette opposition. Je voulais dessiner une chancelière  
très dynamique, avec un rythme très marqué grâce  
à des connexions très basses, des empattements élancés,  
ainsi qu’une pente variable. 
	 J’ai donc regardé en premier lieu des italiques qui 
répondaient à ces critères. Tout d’abord le Galliard dessiné 
par Matthew Carter. La structure chancelière est très 
marquée, et la pente très accentuée. Les connexions sont très 
basses, ce qui donne une réelle dynamique. Les rondes sont 
triangulaires et donnent un côté très incisif au dessin. J’étais 
personnellement plus inspirée par des design comme le 
Maïola, ou le Scala, qui malgré leur côté incisifs, ont  
des rondes plus souples. Dans un autre style d’italique,  
j’ai également été très inspirée par l’italique de Fleischmann. 
Le romain étant une référence pour mon projet, il était 
naturel pour moi d’observer les caractéristiques de l’italique. 
Après l’étude de ces références, je me suis donc lançée  
dans un premier dessin, qui était en harmonie avec le romain 
de l’époque. Contrairement au romain, j’ai d’abord travaillé 
par calligraphie, puis dessin au calque.

Galliard

Scala
Galliard — Matthew Carter

Maiola — Veronika Burian

Scala — Martin Majoor

Italique corps 12, J.M. Fleischman,
Spécimen La Maison Enschedé 

1703–1953, Haarlem, 
Joh. Enschedé en Zonen, 1953.

—Le développement de l’italique
	 Premiers dessins
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badehinu

bedeau au bande badine bandai un hua bien 
baud aubaine indienne bandai and hennie baud 
hune haie bien aide inhiba nue indienne haie 
indienne eau inhibai bd au haine inhiba hie 
bai dada unie ai bine baba indienne badin du 
indienne ennui nue ni inhibe dieu ne bandeau 
indienne bandai bandeau aie ban uni benne 
an une nu nui ni de hui nabab aine unie benne 
aubaine banda inhiba ennuie bai unie anneau 
hennie inhibai benne badin hie daube bedeau 

badehinu

bedeau au bande badine bandai un hua bien baud 
aubaine indienne bandai and hennie baud hune 
haie bien aide inhiba nue indienne haie indienne 
eau inhibai bd au haine inhiba hie bai dada unie 
ai bine baba indienne badin du indienne ennui 
nue ni inhibe dieu ne bandeau indienne bandai 
bandeau aie ban uni benne an une nu nui ni de 
hui nabab aine unie benne aubaine banda inhiba 
ennuie bai unie anneau hennie inhibai benne 
badin hie daube bedeau inhibai bedeau dieu nu 

1

2

— Comparaison entre les deux 
premières versions d’italique.
[1] 20/04/13
Italique à deux pentes, caractère 
déséquilibré et piquant.
[2] 29/08/13
Pentes variables, rythme similaire  
à celui d’une fraktur.

1

2

	 Sur cette première version, l’italique était incliné à 7 
degrés, avec une variante de pente à l’angle plus prononcé. 
Mes déliés était délibéréments déconnectés du fut.  
Cette première version très brute était en texte très piquante, 
et peu adaptée à l’usage en texte de labeur. J’ai ensuite laissé 
l’italique de côté pour stabiliser le romain.  
	 En reprenant la recherche quelques semaines plus tard,  
j’ai décidé de repartir de ces premiers dessins, et de proposer 
une nouvelle version avec un angle beaucoup moins aigu.  
La pente redressée, l’italique avait alors l’air d’une fraktur  
en petit corps, ce qui n’était pas mon souhait.  
Pour ces premières versions, je n’avais pas pensé en terme  
de famille et de systèmes. J’ai dessiné un italique comme  
s’il s’agissait d’un caractère à part. À part les empattements 
qui était reliès à mon romain, il y avait peu de cohérence 
entre les deux alphabets. Je n’avais pas pris en compte  
les questions de chasse, contrastes, graisses. 
	 Ces problèmes de cohérence m’ont poussée à faire  
des expérimentations vers d’autres structures d’italique. 
En effet, je m’étais focalisée sur la structure chancelière, 
et ne m’était pas réellement renseignée sur d’autres types 
d’italiques. La lecture du mémoire de Naima Ben Ayed 
(Promotion 2009 du DSAA Design Typographie,  
École Estienne) m’a permis d’avoir une bonne vue d’ensemble 
sur les italiques.

n
n
n

09/11/13

28/08/13

29/04/13

— Recherches de pentes.

—Le développement de l’italique
	 Premiers dessins
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— Évolution progressive des formes, d’après un essai de romain penché.
03/10/13

— Première version d’italique corrigée.
29/08/13
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Étant en premier lieu peu enchantée par le résultat romain 
penché, j’ai tout de même cherché des réfèrences historiques 
afin de comprendre les orgines de ce type de structures  
et leurs contextes. Ma connaissance de l’italique était alors 
assez limitée, j’étais restée sur la pratique de la chancelière 
lors de l’atelier signe. Je ne m’étais jamais réellement penchée 
sur les autres constructions. Je me suis alors naturellement 
dirigée vers le Romain du Roi, puis vers le travail de  
Pierre Simon Fournier. 
	 Dans une premier temps, j’ai étudié l’italique du Romain 
du Roi, une création de caractère conçue pour l’Imprimerie 
Royale, sous le règne de Louis XIV. Ce projet débuté  
en 1692 par Louis Simmoneau et Philippe Grandjean 
(respectivement graveur sur cuivre et graveur de poinçons)  
fut achevé en 1760 par Jean Alexandre et Louis Luce. Il s’agit 
d’une approche novatrice de l’italique, conçue à partir  
du romain et non plus comme un style typographique  
à part. En effet, les proportions sont établies sur un système 
de grilles strictes, cohérentes entre le romain et l’italique. 
La pente est alors rationnalisée. Le design de l’italique suit 
parfaitement celui du romain. Les capitales sont quand à elles 
fidèles au romain, et sont inclinées.
	 Pierre Simon Fournier (1712-1768), propose une forme 
moderne de l’italique, marqué par le travail effectué  
sur le Romain du Roi. Les formes de l’italique sont inspirées 
par le dessin du romain mais travaillées de manières moins 
géométriques et strictes. En effet, son italique n’est ni  
un romain penché pur ni une forme historique d’italique. 
Une prise de distance avec le Romain du Roi et les formes 
romain penché brut est prise. On peut remarquer notamment 
les différences entre le d et b, dessinés différemment alors que 
ces formes sont simplement inversées dans l’italique  
du Romain du Roi. L’étude de Fournier a été très instructive 
pour l’élaboration de mon italique. 

Visuels extraits du livre 
Le Romain du Roi, la typographie  

au sevice de l’État, 1702-2002,  
Musée de l’imprimerie de Lyon,  

France, 2002.

Visuels extraits du 
Manuel Typographique, 
Pierre-Simon Fournier, 

1766, Fac-similé.

—Stabilisation du dessin
	 Vers d’autres références

	 Ma première version étant un italique à l’opposé  
de mon romain, mes professeurs m’ont vivement conseillé 
de faire un essai d’italique type romain penché. J’ai donc 
étroitisé et incliné mon romain, après avoir notamment 
regardé l’italique du Joanna, d’Eric Gill. Le design  
de l’italique est extrêment proche du romain, mais étant  
très étroitisé il se distingue efficacement du romain malgré sa 
faible pente. J’ai donc décidé de créer une version d’italique 
mécaniquement, à partir de mon romain. 
	 À l’évidence, le rendu est très artificiel, les connexions  
très hautes, les empattements rectangulaires trop bruts  
pour un italique que je désirais élancé à l’origine. Cependant, 
la cohérence avec mon romain était indéniable. 

Joanna
Joanna

abdehilmnapu
filtres rut instruments estropie being lampes envoyions fonciers 
orna inflationniste ripostasse ennuie illumine bande pile damnai 
bedeau pluma wagons vases pichet rak fondantes casez colore 
tue bris aire quint abeille pendue al annula bain impalpable lu 
lapine inhumaine abeille pendue al annula bain impalpable lu 
lapine inhumaine came vidage blonds modelant alternez es 
ml antinomie endettez ni fade op ait talez ni lad pistonnant 
naignes ou bagues exclame typons nuise fiers loir fumerolle 
blindassiez lattis ni poids impalpable dalla appuie lue nanan 
bleuie ah impubliable amphibie pneu allia bu nain bambin plein 
malhabile impubliable au aplanie daim impubliable man hl nue 

Joanna — Eric Gill
1930

— Version « romain penché ». Pentes régulières. Confrontation avec le romain.

24/09/13
12 pt

—Stabilisation du dessin
	 Expérimentations aux extrêmes
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Visuels extraits du livre : 
Manuel Typographique, Pierre-Simon Fournier, 1766, Fac-similé.

Planche gravée par Louis Simonneau en 1695. 
Visuels extraits du livre : Le Romain du Roi, la typographie au sevice de l’État, 1702-2002, 

Musée de l’imprimerie de Lyon, France, 2002.
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— Évolution de l’italique après étude du travail de Fournier. 
26/11/13

— Évolution de l’italique après étude du travail de Fournier. 
26/09/13
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a b c d e 
f g h i j k 
l m n o p 
q r s t u  

v w x y z
— Version actuelle de l’italique.

	 À la manière de Fournier, j’ai donc décidé de redessiner 
totalement mon italique, et de considérer le dessin comme 
un entre-deux. Je me suis donc basée sur mon romain incliné 
à 10°. J’ai ainsi choisi de garder la même graisse et quelques 
élements structurels, à savoir les attaques triangulaires  
et les empattements rectangulaires de manière contextuelle. 
Cependant, afin d’apporter à mon italique une inspiration 
plus cursive, j’ai décidé d’abaisser légèrement les connexions, 
afin d’obtenir un dessin de lettre plus fluide et surtout  
moins rigide. 
	 Mon italique est ainsi beaucoup plus cohérent avec  
mon romain, mais possède tout de même son propre dessin. 
J’ai eu la même approche radicale sur certaines lettres, 
notamment la série v w x y. J’ai également choisi de couper  
le f sur la ligne de base. Le f long est une forme certes  
très élégante, mais je trouvais que ce type de structure aurait 
été trop maniérée par rapport au reste de l’alphabet qui  
est très minimaliste. Des corrections optiques de pente  
ont du être apportées aux pentes, notamment sur la série  
n m h et sur le f.
	 Je suis consciente de l’influence de l’étude du travail  
de Fournier sur le design de mon italique. Sans chercher  
à copier un modèle, j’ai ré-injecté inconsciemment certaines 
caractèristiques alors que je suis partie de mon romain 
penché pour dessiner cette nouvelle forme d’italique 
(l’inspiration Fournier se ressent notamment sur les parties 
supérieures du a et q, ainsi que la partie inférieure du b). 

n
n
ff
pp

minimum

—Stabilisation du dessin
	 Fournier : l ’apport formel



66 V.
LE DÉVELOPPEMENT
DU CYRILLIQUE

— Exploration formelle par croquis. 
Septembre, octobre, novembre 2013.
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	 Le développement d’un caractère multi-script est un 
challenge à part entière. En effet, il y a de multiples aspects à 
prendre en compte, une simple latinisation des formes serait 
une approche naïve d’un alphabet non-latin. Il est vrai que 
l’alphabet cyrillique est dérivé du latin et du grec, mais il 
possède son propre rythme et des structures particulières, 
qu’on aurait tendance à rapprocher trop rapidement du latin. 
Une documentation précise et rigoureuse était nécessaire 
avant de se lancer dans le design de l’aphabet. J’ai également 
préféré attendre d’avoir stabilisé mon romain avant de me 
lancer dans le développement du cyrillique, afin d’avoir non 
seulement un repertoire de forme de base, mais aussi une 
meilleure maîtrise du dessin de caractères. 
	 L’observation de caractères cyrilliques est très important, 
et les choix des références se doivent rigoureux. La lecture  
de l’article The peculiarities of Cyrillic letterforms écrit  
par Maxim Zhukov paru dans Typography Papers 1 en 1996  
a constitué bonne entrée en matière en ce qui concerne  
le design. Zhukov est un specialiste de la typographie 
cyrillique, et il est consultant dans de nombreux projets. 
	 Après une présentation précise des origines de l’alphabet 
cyrillique, Zhukov mets en avant de manière pédagogique  
les subtilités de certaines lettres, ainsi que les correlations 
existantes entre elles. La partie « Variations and corelation »  
est ponctué de schémas explicatifs très instructifs et 
consititue un manuel pratique. Cela m’a permis de prendre 
conscience de la différence de design entre certaines formes 
qui semblaient à première vue identique au latin.  
Par exemple, la lettre к peut avoir la même construction  
que la lettre latine k, cependant dans la grande majorité  
des alphabets on retrouve le k et к dessinés différement. 
	 Une autre lecture très instructive fut Notes on the Design of 
DTL Valiance Cyrillic, édité par la Dutch Type Librairy  
et écrit par Hanna Hakala. Ce court ouvrage présente  
de manière concise l’histoire de l’aphabet cyrillique  
et en deuxième partie présente les spécificités de chaque 
lettre de l’aplhabet, en mettant en relation la théorie 
au design du DTL Valiance. Ce livret est extrêmement 
instructif et consititue un véritable manuel de design typo-
graphique du cyrillique. 
	 Ces deux lectures ont consituté des références majeures, 
qui m’ont aidé tout au long du processus de l’élaboration  
de mon alphabet cyrillique. 

La lettre ZEH et le chiffre 3.

Différentes constructions 
et leurs corrélations impératives.

Formes alternatives pour une même lettre.
Schéma extraits de l’article du Zhukov.

—DOCUMENTATION PRÉLIMINAIRE
	 Articles théoriques et pratiques



Le
 d

év
el

op
pe

m
en

t d
e 

l’a
lp

ha
be

t c
yr

ill
iq

ue
 

|

7170

o
ю
ф
э
з
б

— Études des chasses sur la base du n et o,  
lettres communes aux deux alphabets. 

Cambria - 97 pt

— Comparaison des lettres
latin cyrillique.

Brill - 140 pt

	 J’ai étudié un nombre limité d’alphabets de qualité, plus  
ou moins proches de mon design latin, mais dont je savais  
qu’ils avaient été dessinés et/ou suivi par des spécialistes  
du cyrillique. J’ai longuement regardé et étudié ces caractères, 
notamment dans la relation avec leur extension latine,  
afin de comprendre quelles étaient les bases similaires  
en terme de chsse, proportions et structures (schémas  
d’étude ci-contre). 
	 J’ai donc étudié en premier lieu les deux caractères  
à empattements de la collection ClearType Microsoft,  
le Cambria (dessiné par Jelle Bosma) et Constantia (dessiné 
par John Hudson). La collection Cleartype est réalisée pour  
la suite Office de Microsoft. Chaque fonte est dessinée  
en latin, en grec et en cyrillique. La conception des alphabets 
non-latins ont été encadrés par Gerry Leonidas pour  
le grec, et Maxim Zhukov pour le cyrillique. Ces caractères 
constituent donc une référence solide pour l’étude. 
	 Le caractère Brill, projet d’envergure conduit par  
John Hudson pour la maison d’éditon éponyme, est aussi  
une excellente référence en matière de typographie 
multiscripte, car comme pour la collection ClearType,  
Maxim Zhukov a été consultant pour le design du cyrillique. 
Je me suis basée sur peu de caractères, mais des caractères  
de qualité pour réaliser une étude poussée du cyrillique.

	

©  2011–2012.
All rights reserved.
www.rosettatype.com

диакритика
№21/3, периодический журнал

прекрасный

třistatřicettři stříbrných stříKačeK

ποίηση
περιοδικό
d directions c

4 Χρ. Παπουτσής: «Θα περιφράξουμε τη χώρα»

Maiola — Veronika Burian
Rosetta Type Foundry

©  2011–2012.
All rights reserved.
www.rosettatype.com

So old, it’s new
Jakbyś był niewinny, to byś się przyznał!

A pak jako děti zmateně pobíhali a po kopcích volali

политипаж

слава
Проф. Дональд Кнут

Neacademia — Sergei Egorov
Rosetta Type Foundry

—DOCUMENTATION PRÉLIMINAIRE
	 Étude d’alphabets de référence
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и акафист леа  
об версия  
уж серьга ранг 

пока прыг освежающии луда приоткрыть 
мурлыча и акафист лежа об версия фазис 
грим кии тропизм хан накрошенныи река 
обоев пьянит кисет душечка каменевший 
уик всю иракцев враки та космический 
четвертак допинг ли чал пул хрупкость 
о напиваться артикулировавшии едящии 
рослыи скис меряю карбонат иждивенка 
юру эра хи отчетныи я киноведческии вор 
цап соборовать эму попоить ротоногих 
сокращу смыть ах приступавший 
кумекать выпытанный каменевший 
уик всю базальныи нрав ар вал гриф 

� � л д
— Formes alternatives

23/10/13

27/11/13

14 pt
Première épreuve du cyrillique

romain 2/12/13
+ italique 27/11/13

	 J’ai esquissé une première version du cyrillique au mois  
de juin. Malgré mon étude poussée des caractères,  
le premier résultat était un peu naïf, et certaines formes  
peu maîtrisées. C’est à ce moment que j’ai compris que  
je devais comparer mon caractère à mes références en corps 
de texte, afin de mieux gérer les proportions entre les noirs  
et blancs. Cette méthode de travail est très efficace.  
En ce qui concerne le romain, j’ai du notamment faire des 
choix de design. Le romain latin possède des empattements 
supérieurs différents des inférieurs. J’ai décidé de garder  
cette caractèristique pour mon cyrillique. Autant de réglages 
que le romain ont été nécéssaires afin de ne pas créer  
de déséquilibres au sein du caractère. Le rythme du cyrillique 
est très différent du latin, et j’ai remarqué que l’espacement 
des lettres était d’une importance capitale. 
	 Le dessin de l’italique est aussi un challenge à part entière. 
La nature des formes est très différente, et j’avais du mal  
à les faire cohabiter ensemble. En effet, certaines lettres  
ne me semblait pas «naturelles» dans l’ensemble de l’alphabet 
comme le г qui est en contraste inversé. La question  
de la gestion des proportions est la même qu’avec le romain, 
notamment sur les lettres à chasse très large : щ ф ж. 
	 J’ai dessiné différement le к du k, avec une structure plus 
proche des alphabets cyrillique que j’avais observé. J’ai aussi 
choisi de proposer deux formes alternatives pour les lettres :  
д � л �. Les formes triangulaires, habituellement relliées  
aux alphabets classique me semblaient être les formes  
les plus appropriées à mon design, mais aussi à mon concept 
(un dessin épuré sur une structure au proportions  
très classique). On m’a cependant conseillé de proposer  
les deux formes, la forme « trapèze » étant plus usuelle. 
	 Pour le design, j’ai donc travaillé par observations d’autres 
caractères, et ai pu bénéficié des conseils d’Alice Savoie,  
qui a une bonne expérience en design d’alphabet cyrillique.

кккк

ф
ф
ф
ф

— Recherches de structures
et ajustements des masses. 

—L’ÉLABORATION DU CYRILLIQUE
	 Premiers essais
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— Épreuve test, italique cyrillique.— Épreuve test, romain cyrillique.
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7776 а б в г д е ё ж з 
и й к л м н о п 
р с т у ф х ц ч 
ш щ ъ ы ь э ю я
а б в г д е ё ж з  
и й к л м н о п р  
с т у ф х ц ч ш 
щ ъ ы ь э ю я

— Cyrillique, jeu actuel.

—stabilisation DU CYRILLIQUE
	 Version actuelle

	 Voici ci-contre un apercu de la version actuelle du cyril-
lique, regular et italique. Quelques dernière décisions 
formelles ont été décisives. J’ai choisi d’abaisser les ascen-
dantes par rapport au latin. Réduites, celles-ci soutiennent 
mieux le rythme de l’alphabet. Après de nombreuses 
recherches, j’ai finalement décidé de baser mon f (ф) sur le o. 
Plus simple, il fonctionne mieux avec le rester du design. 
	 La prochaine étape concernant mon cyrillique est de 
dessiner les glyphes nécéssaires aux autres langues (la langue 
serbe par exemple nécéssite des glyphes spécifiques). Ensuite, 
j’ai pour projet d’envoyer mon caractère à des spécialistes de 
l’alphabet cyrillique, afin d’obtenir une bonne critique avant 
de développer ma famille.

Анастасија Николајевна (рус. Анастасия Николаевна ; 
Петерхоф, 18. јун 1901 — Јекатеринбург, 17. јул 1918) била је 
велика кнегиња, најмлађа кћерка императора Николаја II 
Александровича и његове супруге Александре Фјодоровне.
Анастасија је била млађа сестра велике кнегињице Олге, 
велике кнегињице Татјане и велике кнегињице Марије. 
Старија је сестра цесаревића Алексеја Николајевича. 
Претпоставља се да су је убили бољшевици 17. јула 1918. 
заједно са њеном породицом. Ипак непрекидно су кружиле 
гласине да је успела побећи 1918. Неколико жена је тврдило 
да оне представљају Анастасију. Најчувенија од њих је 
била Ана Андерсон, чије тело је кремирано 1984. Неколико 
људи, који су познавали праву Анастасију подржали су 
тврдњу Ане Андерсон да је она права Анастасија. Тестирањем 
ДНК остатака Ане Андерсон 1994. показало се да она није 
Анастасија. Када се родила Анастасија била је четврта ћерка, 
па су њени родитељи и рођаци били разочарани, јер очекивао 
се престолонаследник. Цар Николај II Александрович је 
пре прве посете новорођеној ћерци направио дугу шетњу да 
се смири.Деца цара Русије су подизана на најједноставнији 
могући начин. Спавали су на тврдим креветима без јастука, 
сем када су била болесна. Деца су се ујутро купала и 

29/01/14
12 pt



78 VI.
CONFIGURATION
ACTUELLE 
DE LA FAMILLE

— Exploration formelle par croquis. 
Septembre, octobre, novembre, décembre 2013.
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Afin de donner plus de consistance à ma famille, j’ai décidé 
de développer un gras. J’ai été beaucoup plus méthodique 
pour le dessin de cette variante. J’ai travaillé avec la technique 
du calque, officieusement appelée « méthode Unger ». 
Partie de mon romain de base, je me suis cependant laissée 
emporter en dessinant un gras trop noir, avec des contrastes 
trop marqués. Mes professeurs m’ont fait remarquer  
que cette variante serait plus appropriée pour un titrage  
que pour un gras. J’ai donc réduit les contrastes et j’ai travaillé 
avec l’outil d’interpolation afin de trouver une graisse  
qui me plaisait en partant de mes extrêmes : mon romain  
et mon « gras-titrage ». Les réglages de masses opérés entre 
mes empattements triangulaires et rectangulaires ont 
étés les mêmes que pour le romain. J’ai également adouci 
le traitement des pointes, afin d’éviter que mes attaques 
deviennent trop saillantes. J’ai également tenu à ce que  
mon gras n’ait pas une chasse trop large par rapport à celle  
du romain, afin d’éviter des déséquilibres forts dans une 
composition de texte. Une correction optique de la hauteur 
d’x a du être apportée au gras, qui semblait trop tassé  
si composé que la même hauteur d’x que le romain. 
	 Nous avons eu la chance en décembre de participer  
à un workshop « typographie pochoir », organisé par Laura 
Meseguer, dessinatrice de caractères basée à Barcelone.  
Le but de ce workshop étant de créer une variante « pochoir » 
d’un de nos caractères, j’ai décidé de profiter de ces trois jours 
pour dessiner une variante de titrage, extra-gras (variante 
que j’avais en tête depuis le début du projet). J’ai donc gardé 
les caractèristiques principales de mon romain, mais  
j’ai décidé de m’amuser sur certaines lettres en amplifiant  
à l’extrême certains détails : un axe exagérement incliné pour 
le a e et o, des empattement très fins et un contraste extrême. 
Cette nouvelle graisse dynamise ma famille et lui offre  
de nouvelles possibilités d’usage. 
 

nn

—configuration actuelle 
de la famille

	 Développement des variantes
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3/308/12/13 17:07

12 pt
/

romain 71
Italique 48

romain-Black 680

12 pt
/

romain 71
Italique 48

romain-Black 600

12 pt
/

romain 71
Italique 48

romain-Black 750

12 pt
/

romain 71
Italique 48

Bold 10

Il avait une conception tout à fait personnelle et originale de la physique 
fondamentale. Il regardait inlassablement la nature avec des yeux neufs, loin des 
sentiers battus, et réinterprétait tout – mécanique classique, électromagnétisme, 
gravitation, mécanique quantique – à sa manière. Il possédait une intuition hors du 
commun. Quand il s’attaquait à un problème, on avait l’impression qu’il connaissait 
déjà la solution et que le raisonnement qui suivait ne servait qu’à étayer son 
intuition. En l’écoutant, nous nous sentions devenir plus intelligents tellement il 
nous subjuguait ce qui lorsque nous nous retrouvions seuls dans nos chambres, face 
à nos devoirs, ne nous empêchait pas de sécher ! En fait, plus à même de profiter 
de l’éclairage nouveau que Feynman donnait a des anciens problemes que nous 
autres, pauvres débutants, qui n’avions pas encore été confrontés aux expériences de 
laboratoire et à la dure ascèse des calculs et des equations. D’ailleurs, les professeurs 
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— L’interpolation comme outil de dessin. Recherche du bon rapport de graisse entre le romain et le gras. 
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les avions de papiers

confiture
la baleine bleue du ciel

rhubarbe
chromatique

hiver
chill moon 
premiere pression a froid 
SUREAU ROSE ASTRALE

HERBORISTE

— Workshop avec Laura Meseguer
Travail au pochoir, 
modules de constructions.
03/12/13

— Ci-contre, les résultats obtenus  
à l’issue du workshop, 03/12/13

Le but étant de travailler cette variante 
afin d’en faire un caractère de titrage.
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8786 —Romain Cyrillique

cyrillique :

абвгдеёжзийклмнопрстуфхцч 
шщъыьэюя
абвгдеёжзийклмнопрстуфхцчшщъыьэюя

cyrillique étendu :

ЀЁЂЃЄЅІЇЈЉЊЋЌЍЎЏѢѲѴҐẀẂẄỲ 
ѐёђѓєѕіїјљњћќѝўџѣѳѵґẁẃẅỳ

chiffres standards :

0123456789
chiffres elzeviriens :

0123456789

chiffres exposants/inférieurs :

H0123456789  H0123456789
Ponctuations et symboles :

∏∑−∫≈≠≤≥<>≠=×÷±+±¬
[]{}()%‰°_€$*#&.,;:’-...¡!¿?«‘»“”‚„-–—/\|

—Romain latin

latin :

ABCDEFGHIJKLMNOPQRSTUVWXYZ
abcdefghijklmnopqrstuvwxyz
latin étendu :

ÀÁÂÃÄÅĀĂĄǺÇĆĈĊČÐĎĐÈÉÊËĒĔĖĘĚĜĞĠ 
ĤĦÌÍÎÏĨĪĬĮİĲĴĹĽĿŁÑŃŇŊÒÓÔÕÖØŌŎŐŔŘ 
ŚŜŞŠŤŦÙÚÛÜŨŪŬŮŰŲŴÝŶŸŹŻŽÆǼŒǾ
ãäåāăàáâąǻçćĉċčďđèéêëēĕėęěĝğġĥħìíîïĩīĭĺľŀł 
ñńňŉŋòóôõöøōŏőŕřśŝşšťŧùúûüũūŭůűųŵýÿŷźżž
ðǆǉǌæǽœǿÞĸ

ligatures :

fi fl ff ffi ffl
chiffres standarts :

0123456789
chiffres elzeviriens :

0123456789

chiffres exposants/inférieurs :

H0123456789  H0123456789

Ponctuations et symboles :

∏∑−∫≈≠≤≥<>≠=×÷±+±¬
[]{}()%‰°_€$*#&.,;:’-...¡!¿?«‘»“”‚„-–—/\|
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8988 — ITALIQUE Cyrillique

cyrillique :

абвгдеёжзийклмнопрстуфхцч 
шщъыьэюя
абвгдеёжзийклмнопрстуфхцчшщъыьэюя

chiffres standards :

0123456789

chiffres elzéviriens :

0123456789

Ponctuations :

[]{}()_*#&.,;:’-...¡!¿?«‘»“”‚„-–—/\|

—ITALIQUE latin

latin :

ABCDEFGHIJKLMNOPQRSTUVWXYZ

abcdefghijklmnopqrstuvwxyz

latin étendu :

ÀÁÂÃÄÅĀĂĄǺÇĆĈĊČÐĎĐÈÉÊËĒĔĖĘĚĜĞĠ 
ĤĦÌÍÎÏĨĪĬĮİĲĴĹĽĿŁÑŃŇŊÒÓÔÕÖØŌŎŐŔŘ 
ŚŜŞŠŤŦÙÚÛÜŨŪŬŮŰŲŴÝŶŸŹŻŽÆǼŒǾ
ãäåāăàáâąçćĉċčďđèéêëēĕėęěĝğġĥħìíîïĩīĭĺľ ŀł 
ñńňŉŋòóôõöøōŏőŕřśŝşšťŧùúûüũūŭůűųŵýÿŷźżž
æǽœǿÞĸ

ligatures :

fi fl ff ffi ffl

chiffres standards :

0123456789

chiffres elzéviriens :

0123456789

Ponctuation :

[]{}()_*#&.,;:’-...¡!¿?«‘»“”‚„-–—/\|
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9190 —titrage latin

latin :

ABCDEFGHIJKLMNOPQRSTUVWXYZ
abcdefghijklmnopqrstuvwxyz

latin étendu :

ÈÉÊËÏÔÖÚÛÜ
äàáâçèéêëìíîïòóöùúü

chiffres standards :

0123456789
Ponctuation :

[]()*&.,;:’-...!?‘-/

—GRAS latin

latin :

ABCDEFGHIJKLMNOPQRSTUVWXYZ
abcdefghijklmnopqrstuvwxyz

latin étendu :

ÀÁÂÄÇÈÉÊËÌÍÎÏÒÓÔÖÙÚÛÜÆŒ
äàáâćĉçèéêëĝìíîïńòóôöŕśùúûüýÿźæœ

chiffres standards :

0123456789

chiffres elzéviriens :

0123456789

Ponctuations et symboles :

−≠≤≥≠=×÷±+
[]{}()_*#&.,;:’-...¡!¿?«‘»“”‚„-–—/\|
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BELY texte
BELY italique
Бéлый текст
Бéлый курсив
BELY gras
BELY titrage
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	 À l’issue du post-diplôme, j’ai pu construire les bases  
d’une famille de caractères. J’ai consacré une part importante 
à l’experimentation formelle. Ayant la chance de pouvoir 
travailler longuement sur un seul et même projet, il m’a paru 
naturel d’en profiter pour explorer pleinement ce champ 
nouveau, n’ayant jamais pratiqué le dessin typographique 
auparavant. 
	 Mon projet a pris des tournures inattendues, j’ai pris  
des directions formelles opposées par rapport à mes attentes 
de départ, et c’est ce qui m’as permis d’enrichir ma famille, 
mais aussi de m’ouvrir à d’autres univers typographiques. 
	 Ma famille est encore au stade d’ébauche. J’envisage  
la construction d’un cyrillique gras et ainsi qu’un gras 
italique latin et cyrillique afin de compléter ma famille.  
Le développement de l’extension cyrillique pour mon titrage 
sera également une part importante du développement  
mais aussi un véritable challenge, car il est très contrasté.  
	 La pratique intensive du dessin typographique pendant 
une année et demie a également influencé ma pratique  
du design graphique. J’ai réellement appris à regarder un 
caractère. L’enseignement pratique et théorique ont de ce fait 
renforcé mon œil, et mon travail a gagné en qualité. 

	 J’ai souhaité nommer ma famille Bely, d’après Andrei Bely 
(Андрéй Бéлый, 1880-1934), poète et écrivain russe.  
Bely est considéré comme l’un des plus grands écrivains 
russes duXXe siècle. Il a eu une forte influence sur la langue 
russe moderne, à la manière de James Joyce sur l’anglais,  
et Goethe sur l’allemand. Très doué et instruit dans plusieurs 
disciplines dont les mathématiques, les sciences naturelles,  
la philosophie, il était aussi musicien et dessinateur.
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—COLOPHON

Achevé d’imprimer à l’Ésad d’Amiens
Février 2013 
5 exemplaires
Caractère employés : Bely
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